
A
u printemps 2001, le réseau des survivants de mines

terrestres (Landmine Survivors Network – LSN) a, avec

l’aide du Canada, lancé un nouveau programme – « Raising

the Voices » – visant à mettre sur pied des groupes de

soutien à l’intention des survivants. Ce programme est sous

les auspices du groupe de travail de la CIMT sur l’aide aux

victimes.

La séance pilote du programme a réuni à Genève huit

survivants originaires d’Amérique latine. Ils ont assisté aux

réunions des comités permanents issus de la Convention

d’Ottawa et participé à des séances d’information sur la

promotion des droits des survivants.

Le programme vise à donner aux participants les moyens

nécessaires pour représenter les survivants et autres

personnes handicapées dans leur pays d’origine et lors des

rencontres consacrées à la Convention d’Ottawa, pour

mobiliser les personnes et les ressources, et pour

promouvoir les droits des survivants. Les participants

assisteront également aux réunions des États parties à la

Convention et des groupes chargés du programme de travail

intersessions. Ils auront en outre à élaborer et mettre sur

pied des projets de promotion des droits des survivants dans

leur pays d’origine.

Comme la Troisième Assemblée des États parties se

tiendra à Managua, la première phase du programme

comprenait des survivants originaires de cinq pays

d’Amérique latine, soit le Nicaragua, le Salvador, la

Colombie, l’Équateur et le Chili.

À Genève, les participants ont assisté aux réunions des

comités permanents, y compris le comité chargé de l’aide

aux victimes, ainsi qu’à des ateliers consacrés aux droits de

l’homme et aux droits des handicapés, à l’historique du

Processus d’Ottawa et aux détails de la Convention. Ils ont

également eu la possibilité de rencontrer des représentants

de gouvernements, des militants des ONG et d’autres

personnes actives dans des projets antimines.

Les participants ont en outre mis au point leurs projets

de promotion des droits des survivants pour leur pays

d’origine en fonction de leurs propres objectifs et

ressources, et en fonction des aspects de la formation qui

leur ont été le plus profitables. Ils rendront compte de leurs

progrès lors de la Troisième Assemblée des États parties.

Un nouveau cycle du programme Raising the Voices,

faisant appel à un nouveau groupe de survivants, doit

débuter en 2002. Pour plus de renseignements sur cette

initiative, on peut prendre contact avec le LSN par

l’entremise de son site Web : www.landminesurvivors.org
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AIDE AUX SURVIVANTS

Nelson Castillo

Que soit entendue la
voix des survivants

Jesús Martínez (El Salvador), directeur de la
section salvadorienne du LSN
Jesús Martínez se propose de recueillir des données sur les

nouvelles victimes de mines terrestres dans son pays et de

sensibiliser davantage la population aux droits de l’homme,

aux Règles des Nations Unies pour l’égalisation des chances

des handicapés et à la situation relative aux mines terrestres

dans le cadre de son travail auprès des représentants du

gouvernement et d’autres organisations.

José Miguel Larenas (Chili), étudiant en génie
qui, pendant ses loisirs, s’intéresse à la question
des survivants de mines et d’engins non éclatés
(UXO) et fait la promotion de leur droit à des
soins et des services de réadaptation
José Miguel Larenas veut faire appel au courrier

électronique et à l’internet pour créer un réseau de

survivants de mines terrestres et d’UXO dans les Amériques.

Nelson Castillo (Équateur), président de
l’Asociación de Excombatientes Discapacitados
« Alto Cenepa » (association d’anciens
combattants handicapés)
Nelson Castillo veut mettre à la disposition du personnel

militaire des ateliers sur l’égalité des chances dont doivent

jouir les handicapés. Il souhaite également que la portée de

la loi nationale sur la protection des civils handicapés soit

élargie pour inclure les militaires.

Projets
locaux de
soutien aux
survivants

Jesús Martínez



Alonso Cardozo (Colombie), le plus jeune
promoteur des droits des survivants, avait
14 ans lorsqu’il a marché sur une mine
alors qu’il travaillait sur une ferme de son
village; alors qu’il approche sa dernière
année d’études secondaires, il souhaite
mobiliser d’autres survivants et d’autres
handicapés pour qu’ils puissent partager 
leurs expériences et s’offrir un soutien mutuel
Alonso Cardozo se propose de recueillir des données sur 

les autres survivants qui résident dans sa province et d’aider

à mettre sur pied des réseaux d’entraide à leur intention.

Edgar Moreno (Colombie), étudiant en
prothétique qui offre des services de recyclage
professionnel à d’autres handicapés
Edgar Moreno entend organiser, de concert avec la Campagne

internationale pour l’interdiction des mines terrestres, un

marathon de 120 kilomètres à vélo et en fauteuil roulant pour

les amputés, qui se déroulera à Bogotá et dans les environs.

Cette activité vise à sensibiliser davantage la population aux

capacités et au courage des handicapés et à la nécessité de

prendre des mesures concrètes relativement aux mines

terrestres en Colombie.

Porfirio Gomez Zamora (Nicaragua), animateur de
séances de sensibilisation aux dangers des mines
et participant à des projets d’aide aux victimes
Porfirio Gomez entend mettre en place un réseau régional de

survivants qui auront pour tâche de sensibiliser la population

de leurs villages aux dangers des mines. Il animera un

séminaire de formation d’une journée à l’intention de ces

survivants dans le but de les former. La publicité relative au

séminaire se fera par le biais de réunions communautaires 

et de services religieux.

Danis Hernández (Nicaragua), coordonnateur de
l’Asociación de Discapacitados de la Resistencia
Nicaraguense (association des handicapés de la
résistance nicaraguayenne), explique aux enfants
les dangers des mines et collabore avec l’OEA et
la Croix-Rouge pour aider les victimes des mines
à obtenir des services de réadaptation physique
Danis Hernández se propose d’afficher les Règles des Nations

Unies dans divers lieux publics de la ville d’Ocotal, où il

habite, à l’occasion de la parade organisée dans le cadre de 

la journée nationale des handicapés nicaraguayens, le 25 août.

Il informera également les gens au sujet des droits des

handicapés et des Règles minima dans le cadre de rencontres

avec des organisations de jeunes, de policiers et de femmes.

Uriel Carazo (Nicaragua) coordonne la
sensibilisation aux mines et, par l’intermédiaire
de la Comisión Conjunta de Discapacitados por 
la Paz y la Reconstrucción de Madriz (commission
conjointe des handicapés pour la paix et la
reconstruction), facilite l’obtention de prothèses
et de services de réadaptation physique.
Uriel Carazo souhaite identifier les survivants de mines 

qui n’ont pas accès aux services disponibles et offrir à 30

éducateurs de la commission conjointe spécialisés en

sensibilisation aux mines des séances d’information sur la

Déclaration universelle des droits de l’homme et les Règles

des Nations Unies afin qu’ils puissent diffuser leurs

connaissances dans les localités touchées.

Uriel Carazo et José Miguel Larenas 

Alonso Cardozo et 
Porfirio Gomez
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Edgar
Moreno

L’ACTION ANTIMINES DANS LES AMÉRIQUES

Danis Hernández
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Le Sierra Club de la Colombie-Britannique offre des services de formation et de
développement économique durable aux survivants des mines terrestres et aux gens qui les entourent 
au Salvador. Le projet, intitulé « Healing Ourselves, Healing the Land » (Pour nous guérir et guérir le sol),
comprend des ateliers de formation en technologies respectueuses de l’environnement, telle la réparation
de vélos, ainsi qu’un système modeste de prêts aux entreprises et des activités commerciales alternatives
au niveau local. Il comprend également un autocar ambulant consacré à la sensibilisation aux mines, que
les survivants conduisent eux-mêmes, et qu’on voit ici (ci-haut à gauche) décoré par une survivante.

L
es 26 et 27 mars, CIREC, la fondation colombienne de

reconstruction chirurgicale, a organisé à Bogotá une

conférence destinée à améliorer les soins médicaux et les

services de réadaptation offerts aux survivants des mines

terrestres.

En Colombie, les victimes des mines sont le groupe

d’amputés dont le nombre augmente le plus rapidement. 

La conférence, intitulée « Un pas en avant », réunissait des

personnes et des organismes qui fournissent de l’aide et des

services de réadaptation à ces victimes. Les participants ont pu

procéder à des échanges de connaissances sur le traitement.

Il a notamment été question

des méthodes chirurgicales pour 

le traitement des blessures causées

par les mines, ainsi que des types de prothèses nécessaires.

On a également fourni aux praticiens des outils de base

servant à la sensibilisation aux mines. David Nielen, expert

en prothétique et membre de l’Association canadienne des

prothésistes et orthésistes, était au nombre des conférenciers

invités.

Créé en 1976, CIREC est le seul centre de prothétique

et de réadaptation des amputés en Colombie. Depuis sa

création, la fondation a aidé plus de 20 000 personnes

handicapées à réintégrer la société. Le Canada a versé

10 000 dollars à l’appui de la conférence.

COLOMBIE : 
Conférence axée sur l’amélioration
des soins offerts aux survivants
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